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CORGÉMONT | Fête de l’Epiphanie à la salle catholique

Les Rois mages de passage
Comme le veut la tradition,
la Société espagnole de
Sonceboz et environs a or-
ganisé samedi, à la salle
catholique, sa traditionnelle
fête de l’Epiphanie.

Après d’excellentes prestations
scéniques de la part des élèves
des écoles espagnoles du vallon
de Saint-Imier et de Malleray, les
Rois mages sont finalement arri-
vés pour le plus grand bonheur
des enfants.

Alors qu’en Suisse les ca-
deaux sont normalement distri-
bués dans la nuit du 24 au 25 dé-
cembre, en Espagne la tradition
est quelque peu différente. En
plus de bénéficier des mêmes
congés durant les fêtes de fin
d’année, en Espagne les gens ar-
rêtent de travailler le jour de
l’Epiphanie. C’est également du-
rant cette journée que les plus
jeunes ont l’habitude de recevoir
leurs cadeaux. 

Dans l’optique de vouloir
perpétuer la tradition auprès des
jeunes immigrés espagnols, vi-
vants ici en Suisse, la société his-
panique de Sonceboz tient à
conserver cet événement annuel
à Corgémont qui a lieu le pre-
mier samedi suivant l’Epiphanie.

Un programme très varié
Les festivités ont commencé aux
alentours de 18h avec un spec-
tacle proposé par les élèves des

classes d’espagnol de la région.
Tous âgés entre 6 et 18 ans, il ont
proposé un programme riche et
diversifié. Entre poésies, pièces
de théâtre et chants traditionnels
de Noël, plus connus sous le nom
de «Villancicos» en Espagne, ces
quarante jeunes artistes en herbe
ont, l’espace d’une heure, réussi
à amuser et divertir le public
présent en nombre. 

Après l’effort, la récompen-
se. Ce sont Melchior, Gaspar et
Balthazar qui ont fait leur entrée
triomphale, chargés de douceurs
et de cadeaux en tous genres, de
quoi gâter tous les enfants. La fê-
te s’est poursuivie avec un apéri-
tif offert par la société organisa-
trice, sans oublier le souper tra-
ditionnel agrémenté d’une mu-
sique teintée aux rythmes ibé-

riques. La soirée s’est ensuite
prolongée jusqu’au petit matin
dans une ambiance de folie.

Difficile de recruter
Le président de la société espa-
gnole de Sonceboz et environs,
Manuel Vilariño, s’est montré
très satisfait à l’heure de tirer un
bilan de cette manifestation, qui
fait appel de plus en plus à la gé-

nérosité de beaucoup de béné-
voles, qui viennent aider sans
compter au déroulement de
l'événement. 

Toutefois, durant les années
passées, la Société espagnole de
Sonceboz et environs peine à
trouver des membres alors qu’à
sa création, le groupement se
voulait comme un appui aux fa-
milles envoyant leurs enfants à

l’école espagnole, actuellement
la situation semble avoir changé
totalement. L’augmentation des
familles monoparentales et par
conséquent la baisse de la natali-
té a pour conséquence de baisser
les effectifs dans les classes d’es-
pagnol. A noter que ces cours
sont entièrement financés par
l’Espagne et gérés par l’ambassa-
de à Berne. (jog)

SONCEBOZ | Concours national des maçons

Lucas Gerber sur
le podium

«Je ne pouvais pas rêver mieux.»
Troisième du concours national
des apprentis maçons qui s’est
terminé samedi, Lucas Gerber,
de Sonceboz, est un homme heu-
reux. 

Déjà vainqueur du concours ro-
mand qui s’est déroulé en oc-
tobre 2004, l’apprenti est allé,
dans la campagne zurichoise, se
mesurer à cinq autres jeunes ma-
çons. 

C’est justement un apprenti
de Zurich, les maîtres en la ma-
tière, qui s’est imposé. Jamais un
Romand n’est parvenu à décro-
cher la première place.

Lucas Gerber ne se rendra
donc pas en Finlande pour dis-
puter, en mai prochain, le
Concours international des mé-
tiers, la récompense promise au
vainqueur du concours national.
(mba)

RENAN

Accident vendredi
Un accident de la route entre
deux voitures s’est déroulé ven-
dredi soir sur la route des
Convers. Une personne a été
blessée et le montant des dégâts
s’élève à quelque 20 000 fr. (as)

SAINT-IMIER | Préparation pour les championnats européens

Robot dans un jeu de quille
Le club de robotique se pré-
pare activement pour les
championnats européens de
robotique prévus à Yverdon
en mai. Ils conceptualisent
deux nouveaux robots, qui
joueront au bowling.

VÉRONIQUE KÄHLER

Ils sont une vingtaine, entre 18 et
28 ans, passionnés de robotique
et prêts à relever tous les défis. Le
club e-robot de Saint-Imier est né
en 2003, après une discussion
entre Sylvain Gindrat, actuel pré-
sident et technicien en électro-
nique et David Bachmann, res-
ponsable technique et ingénieur
en génie électrique. Le 19 et le 20
mai, ses membres participeront à
la 8e Coupe Suisse de robotique,
à Yverdon, où ils espèrent termi-
ner dans le trio de tête, ce qui
leur ouvrirait les portes des 8e
Championnats européens de ro-
botique autonome, prévus les 21
et 22 mai également à Yverdon.
C’est la première fois que la ma-
nifestation se déroulera ailleurs
qu’à Paris. Une dizaine de pays y
participera. «C’est l’occasion de
montrer le savoir-faire de notre
région et d’établir des contacts
avec des professionnels car les in-
dustriels recrutent souvent dans
ces concours», souligne David
Bachmann.

Le club de robotique
planche depuis septembre sur
deux nouveaux robots, après les
modèles de l’an passé, avec les-
quels il a atteint les 1/4 de fina-
le, pour sa première participa-
tion à la Coupe suisse. Ces proto-
types devront jouer au bowling.
Il leur faudra faire tomber leurs
quilles tout en relevant celles de
l’adversaire, sur une table de jeu
de 3,6m sur 2,1m, parsemée
d’obstacles. Les robots dispose-
ront de balles de squash comme
projectiles. Le vainqueur sera ce-
lui qui aura renversé le plus de
quilles de sa couleur après 90 se-

condes. E-robot espère terminer
deux prototypes fonctionnels
d’ici à mars, pour ensuite tra-
vailler sur l’intelligence de ces
robots autonomes, qui doivent
s’adapter à leur environnement
et prendre d’eux-mêmes les déci-
sions adéquates pour mener à
bien leur mission.

La complexité de ces ma-
chines ne fait pas peur aux
membres de e-robot, qui sont en
majorité de futurs ingénieurs. Si
Erguël Robotics Technologies de
son nom officiel est une associa-
tion à but non lucratif, elle fonc-
tionne comme une entreprise.
Les tâches se répartissent entre
trois départements: technique,

informatique et électronique.
Les jeunes créent leurs projets
pendant leurs loisirs. «Nous met-
tons ainsi en pratique nos
connaissances techniques ac-
quises en études. Nous avons
aussi un aperçu de la vie profes-
sionnelle puisqu’il nous faut gé-
rer l’aspect humain, marketing et
administratif lié à un tel projet»,
note Sylvain Gindrat.

E-robot est soutenu par
l’Ecole d’ingénieurs, plusieurs
entreprises de la région et la Mu-
nicipalité, qui met à disposition
les anciens locaux des services
techniques. Toutefois, la re-
cherche de fonds reste une pré-
occupation car créer des robots

coûte cher. «Nous avons utilisé
8000 fr. l’an dernier mais l’on
peut doubler cette somme si l’on
prend en compte les contribu-
tions en nature, reçu des entre-
prises», précise David Bach-
mann. Pour 2005, la recherche
de fonds se poursuit, avis donc
aux sponsors!

A l’avenir, le club de robo-
tique souhaite élargir son hori-
zon en offrant aux jeunes Imé-
riens la possibilité de découvrir
la robotique, par exemple sous
forme de passeport-vacances.
Mais en ce début d’année, la
priorité reste les championnats
européens, avec l’espoir d’aller
jusqu’au bout du rêve. V. Kä.

C’est dans les anciens locaux des services techniques de la Municipalité que l’équipe de e-robot a

construit une table de jeu pour ses nouveaux robots. (Kähler)

Les élèves des écoles espagnole du vallon de Saint-Imier et de Malleray au complet. As-tu été sage durant l’année? (photos Grossenbacher)

Après plusieurs éliminatoires, Lucas Gerber est allé se mesurer avec

la crème des apprentis maçons du pays. (a)
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